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PROJET D’ACCUEIL 

La Micro-crèche de Colombiès « Ô jardin des merveilles» a ouvert ses portes le 1er février  

2024. Elle est gérée par la Communauté de Communes Pays Ségali, qui a la compétence 

petite enfance depuis 2018. Elle est située au cœur du village de Colombiès, en face de 

l’école et du centre de loisirs. La structure accueille les enfants de moins de 6 ans et leur 

famille, selon un accueil régulier ou occasionnel en fonction des besoins des familles, tout en 

respectant l’agrément de 12 enfants pouvant y être accueillis simultanément. 

 

Cette micro-crèche bénéficiera d’un Eco-label, délivré par l’organisme Label Vie. En effet, 

elle répond à des normes de développement durable : construction du bâtiment, 

composition du mobilier, jeux/jouets, textiles, etc…. La préservation de la santé des enfants, 

des familles et de l’équipe est un axe de travail majeur qui caractérise le fonctionnement de 

la structure. 

 

Cette structure fonctionne avec l’aide de la CAF Aveyron par le biais de la prestation de 

service unifié et du contrat enfance jeunesse sur les dépenses globales de la Communauté 

de Communes Pays Ségali. 

 

I-Horaires 

La structure est ouverte du lundi au vendredi de 7h30 à 18h30. Les enfants ne sont donc 

accueillis par le personnel qu'à partir de 7H30 et doivent être partis au plus tard à 18H30. 

La structure est fermée deux semaines à Noël et trois semaines en été (3 premières 

semaines d’août), les jours fériés y compris le lundi de Pentecôte. 

 

II-Personnel 

L’équipe éducative qui accueille votre enfant est constituée de 4 professionnelles au 
quotidien. 

Une Educatrice de Jeunes Enfants, Mme Marjorie COSTES, est responsable technique 
de la structure. Elle assure les fonctions de : 

- Gestion administrative de la structure et du personnel 
- Garanti la bonne application du projet d’établissement au quotidien 
- Veille à la sécurité des locaux 
- Lien régulier avec la Coordinatrice Petite Enfance du Pays Ségali 
- Accueil et accompagnement des stagiaires : élaboration du projet de stage, 

évaluation en fonction des objectifs, lien avec le centre de formation 
- Inscription de l’enfant à la structure : fait visiter les locaux à la famille, présente 

l’équipe et le projet d’établissement. Elle organise avec chaque famille une 
période d’adaptation individualisée. Etablit avec elle le contrat d’accueil en 
fonction de leur besoin et de l’intérêt de l’enfant. 

- Facturation en fonction de la fréquentation de la structure par l’enfant, aussi 
toute contestation de la facturation doit lui être soumis.  
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- Encadrante des enfants au quotidien : atelier, repas, sommeil, surveillance, etc… 
- Compte tenu de l’amplitude des heures d’ouverture, la continuité de la fonction 

de direction auprès des parents, des enfants et du personnel est assurée par 
l’Auxiliaire de Puériculture. 

 
Une Auxiliaire de Puériculture, Mme Pauline DELMAS, occupe la fonction de 

continuité de direction en l’absence de la responsable. Elle a pour mission d'accompagner et 
d'accueillir les enfants et leurs familles, seconder la responsable, travailler avec l’ensemble 
de l’équipe, être moteur dans la mise en place de projets et ateliers dans la structure. En 
tant que professionnelle, elle a un rôle d’accompagnement des stagiaires accueillis à la 
structure. Elle a également pour mission de répondre aux besoins en matière d’hygiène et 
d’entretien des locaux.  

Deux agents titulaires du diplôme CAP AEPE (Accompagnant Educatif en Petite 
Enfance), Mme Manon MARAVE et Mme Jezaële GASC, ont pour mission d'accueillir et 
accompagner les enfants et leurs familles, travailler avec l’ensemble de l’équipe, être 
moteur dans la mise en place de projets et ateliers dans la structure. En tant que 
professionnelles, elles ont un rôle d’accompagnement des stagiaires accueillis à la structure. 
Elles ont également pour mission de répondre aux besoins en matière d’hygiène et 
d’entretien des locaux.  

 
Le Référent Santé et Accueil Inclusif est Mme Cécile MOUYSSET, Infirmière Puéricultrice. 
Elle a pour mission de travailler en collaboration avec le personnel de la micro-crèche, les 
professionnels du service départemental de la PMI (Protection Maternelle et Infantile) et 
autres acteurs locaux en matière de santé, de prévention et de handicap. Elle peut, avec 
l'accord des titulaires de l'autorité parentale ou représentants légaux de l'enfant, consulter 
le médecin traitant de celui-ci. 
 
Les missions du référent “ Santé et Accueil inclusif ” sont les suivantes : 

- Informer, sensibiliser et conseiller la direction et l'équipe de l'établissement ou du 
service en matière de santé du jeune enfant et d'accueil inclusif des enfants en 
situation de handicap ou atteints de maladie chronique 

- Présenter et expliquer aux professionnels chargés de l'encadrement des enfants les 
protocoles prévus au II de l'article R. 2324-30 

- Apporter son concours pour la mise en œuvre des mesures nécessaires à la bonne 
adaptation, au bien-être, au bon développement des enfants et au respect de leurs 
besoins dans l'établissement ou le service 

- Veiller à la mise en place de toutes mesures nécessaires à l'accueil inclusif des 
enfants en situation de handicap, vivant avec une affection chronique, ou présentant 
tout problème de santé nécessitant un traitement ou une attention particulière 

- Pour un enfant dont l'état de santé le nécessite, aider et accompagner l'équipe de 
l'établissement ou du service dans la compréhension et la mise en œuvre d'un projet 
d'accueil individualisé élaboré par le médecin traitant de l'enfant en accord avec sa 
famille 

- Assurer des actions d'éducation et de promotion de la santé auprès des 
professionnels, notamment en matière de recommandations nutritionnelles, 
d'activités physiques, de sommeil, d'exposition aux écrans et de santé 
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environnementale et veiller à ce que les titulaires de l'autorité parentale ou 
représentants légaux puissent être associés à ces actions 

- Contribuer, dans le cadre du dispositif départemental de traitement des informations 
préoccupantes mentionné à l'article L. 226-3 du code de l'action sociale et des 
familles, en coordination avec le référent technique de la micro-crèche, le 
responsable technique ou le directeur de l'établissement ou du service, au repérage 
des enfants en danger ou en risque de l'être et à l'information de la direction et des 
professionnels sur les conduites à tenir dans ces situations 

- Contribuer, en concertation avec le référent technique de la micro-crèche, le 
responsable technique ou le directeur de l'établissement ou du service, à 
l'établissement des protocoles annexés au règlement de fonctionnement prévus au II 
de l'article R. 2324-30 du présent code, et veiller à leur bonne compréhension par 
l'équipe 

- Procéder, lorsqu'il l'estime nécessaire pour l'exercice de ses missions et avec l'accord 
des titulaires de l'autorité parentale ou représentants légaux, à son initiative ou à la 
demande du référent technique de la micro-crèche, du responsable technique ou du 
directeur de l'établissement ou du service, à un examen de l'enfant afin d'envisager si 
nécessaire une orientation médicale 

- Délivrer, lorsqu'il est médecin, le certificat médical attestant de l'absence pour 
l'enfant de toute contre-indication à l'accueil en collectivité 
 

L’accueil de stagiaire  

L’établissement sera amené à accueillir des stagiaires dont la formation concerne la Petite 

Enfance, ainsi que des élèves de 3ème ou 4ème (découverte en milieu professionnel). Ces 

stages permettent : 

• le lien entre les centres de formations et les professionnels 

• un dynamisme constant 

• une circulation des idées nouvelles  
Le stagiaire aura une place active, d’intervenant et d’observateur, mais en aucun cas ne 
remplacera le personnel. Tous les intervenants extérieurs et stagiaires doivent fournir une 
attestation responsabilité civile et un extrait du casier judiciaire n°3. Les stagiaires devront 
avoir leur vaccination à jour (DTP et hépatite B). 

 

Les autres intervenants   
Afin d’élargir nos propositions éducatives, artistiques et culturelles nous faisons appel à des 

intervenants extérieurs : gym, lecture sonore, éveil musical africain, conte et comptines, 

séance lecture, etc…. Lien avec le Foyer logement du village afin de développer des 

rencontres intergénérationnelles. 

 

Les sorties 
Pendant les sorties hors de l’établissement, l’encadrement est d’un professionnel pour 5 
enfants. Afin de garantir la sécurité des enfants, les familles désireuses et disponibles 
pourront participer à ces sorties extérieures. 

 



 
 

5 
 

III-Analyses de pratiques, Formations :   
 
Le personnel de la structure bénéficie de formation continue chaque année, afin de 
réévaluer ses pratiques et se maintenir dans une dynamique d’adaptation aux nouvelles 
pratiques. A chaque retour de formation, l’agent fait un retour sur les grandes lignes du 
contenu de la formation afin que ces enrichissements profitent à l’ensemble de l’équipe. 
Des réunions en soirée sont prévues et comprises dans le temps de travail, afin de discuter 
en équipe de l’organisation, de l’accueil et des projets. 
Le principe 9 de la Charte Nationale d’Accueil du Jeune Enfant met en avant la nécessité 
pour des professionnels petite enfance de se former régulièrement : «  Pour que je sois bien 
traité, il est nécessaire que les adultes soient bien traités. Travailler auprès des tout-petits 
nécessite des temps pour réfléchir, se documenter et échanger entre collègues comme avec 
d’autres intervenants » ainsi que le principe 10 : « J’ai besoin que les personnes qui prennent 
soin de moi soient bien forméés et s’interessent aux spécificités de mon très jeune âge et de 
ma situation d’enfant qui leur ai confié par mon ou mes parents »  
Notre territoire est plein de ressources en terme de service d’action sociale / soutien à la 
parentalité : Centre Social et Culturel du Pays Ségali, mission du Relais Petite Enfance, etc.. 
De ce fait, il est proposé très régulièrement des conférences-débat autour de la parentalité 
et de l’accompagnement du jeune enfant, mis en place par ces services. Ces temps, très 
riches, profitent à notre équipe de la micro-crèche, toujours en recherche d’apprendre de 
nouvelles choses, questionner les pratiques, etc… La participation à ces temps fait parti du 
temps de travail des agents. Une équipe mobilisée, valorisée, toujours en questionnement 
est une équipe soudée, désireuse de rendre un accueil et un accompagnement de qualité. 
Tout ceci profitant aux enfants et aux familles accueillies. 
De plus, des analyses de pratiques sont obligatoires et prévues à raison de 6h par an, avec un 
respect de la confidentialité, par un intervenant extérieur à la structure. A ce jour, 
l’intervenant est en cours de recherche. 
      
 

IV- Capacité et modalités d’accueil  

La structure est agréée pour accueillir 12 enfants. Le taux d’occupation hebdomadaire de 
l’établissement n’excède pas 100% de la capacité horaire hebdomadaire d’accueil calculé 
selon le nombre d’heures d’ouverture hebdomadaire. L’accueil en surcapacité ne sera pas 
appliqué. L’encadrement des enfants garanti un professionnel pour 6 enfants. Les enfants ne 
peuvent être confiés à la structure que dans la mesure des places disponibles. 
Il existe trois types d'accueil : 

 

• Accueil régulier : enfant accueilli selon un planning réalisé selon les besoins des 
familles. Les besoins sont connus à l’avance et sont récurrents 

• Accueil occasionnel : enfant accueilli sans planning fixe. L’accueil est d’une durée 
limitée et ne se renouvelle pas à un rythme régulier. La réservation est plus 
ponctuelle. 

• Accueil d’urgence ou exceptionnel : lorsque les besoins de la famille ne peuvent pas 
être anticipés. 
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Conformément à l’article D 214-7 du Code d’Action Sociale la structure permet d’accueillir 

les enfants de parents engagés dans un parcours d’insertion sociale et professionnelle.  

 

V – L’accueil d’un enfant avec des besoins spécifiques ou porteur de 

handicap 

L’accueil d’un enfant avec des besoins spécifiques est important pour l’équipe éducative afin 

de garantir à l’enfant un accès, un accueil, un accompagnement comme tout enfant.  

L’enfant qui a des besoins spécifiques a des rythmes de développement différents et un 

mode de communication qui peut être différent. 

L’accueil en collectivité lui permet de se mettre en socialisation avec d’autres enfants et lui 

permet d’avoir un accueil et accompagnement réfléchis par rapport à ses besoins. 

Le temps d’adaptation de l’enfant sera réfléchi et programmé en fonction de ce dernier : 
répondre à ses besoins et lui donner les moyens d’évoluer en confiance avec la présence 
d’une équipe disponible, stimulante et rassurante. 

De ce fait, l’accueil devra se faire en partenariat avec l’entourage de l’enfant ainsi qu’avec les 

professionnels qui assurent son suivi. Dans le cadre du partenariat avec le médecin de 

référence, un protocole pourra être mis en place en lien avec les acteurs de la structure et la 

famille afin de coordonner tous les acteurs évoluant autour de l’enfant. Ceci est un PAI 

(Projet d’Accueil Individualisé). Le PAI peut également être mis en place lorsqu’un enfant 

présente une allergie alimentaire ou lors de prise de médicaments spécifiques pour des 

raisons de santé qui nécessitent une intervention ponctuelle des professionnels de la micro-

crèche afin de maintenir un meilleur état de santé. 

La structure pourra accueillir les professionnels spécialisés (kinésithérapeutes, éducateurs 
spécialisés, orthophonistes, etc…) afin que l’enfant puisse bénéficier des séances nécessaires 
à ses besoins.  
De ce fait, des réunions pourront être mises en place régulièrement regroupant tous les 
intervenants auprès de l’enfant afin de pouvoir faire le point sur ses capacités ainsi que sur 
son adaptation au sein d’une structure collective, partager des observations, etc.. 
La famille, première éducatrice de l’enfant, sera intégrée et informée régulièrement de 
l’évolution de l’accueil de son enfant mais aussi de sa présence au sein d’une structure 
collective.  

Les locaux de la structure sont aux normes PMR, l’accueil est donc facilité. 

 

PROJET EDUCATIF 

L’ouverture de la micro-crèche de Colombiès a permis à l’équipe éducative de se réunir à 

plusieurs reprises afin de réfléchir un accueil et un accompagnement de l’enfant et de sa 

famille de qualité, cohérant dans les pratiques, avec des valeurs communes. 
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Pour réfléchir à tout cela, l’équipe éducative s’est appuyée de la Charte d’Accueil du Jeune 

Enfant (cf annexe) qui prône les valeurs fondamentales des besoins du tout-petit pour 

grandir en toute confiance. 

►L’Accueil de l’enfant et de sa famille 

Principe 1 : «  Pour grandir sereinement j’ai besoin que l’on m’accueille quelle que soit ma 

situation ou celle de ma famille » et principe 3 «  Je suis sensible à mon entourage proche au 

au monde qui s’offre à moi. Je me sens bien accueilli quand ma famille est bien accueillie car 

mes parents constituent  mon point d’origine et mon port d’attache » 

L’accueil de l’enfant et de sa famille passe par 3 points : 

- 1) La demande de préinscription et l’inscription 

Une famille désireuse de confier son enfant à la micro-crèche de Colombiès doit déposer 

une demande de préinscription auprès la Coordinatrice Petite enfance du Pays Ségali. Ce 

rendez-vous permet à la famille de connaître le fonctionnement « général » de la structure, 

de faire connaître ses besoins d’accueil afin que leur demande soit étudiée lors d’une 

Commission d’attribution des places en crèche  (qui se tient en général 2 fois par an). 

Une fois que la famille obtient l’accord de confier l’enfant à la structure, la responsable 

technique de la micro-crèche prend le relais avec la famille pour procéder à l’inscription. 

 

Première rencontre entre la famille et la responsable de la structure.  

La famille est reçue individuellement par la responsable de la micro-crèche. Cet entretien 

est primordial afin que la famille visite les locaux, rencontre l’équipe éducative et prenne 

connaissance du règlement intérieur et du projet éducatif de la structure. Cet échange va 

permettre d’engager une discussion entre la famille et la responsable de la structure afin 

de discuter autour des habitudes de vies familiales, les pratiques de la structure. La 

responsable pourra rassurer la famille sur des craintes ou angoisses qu’elle peut avoir.  

C’est ici que débute la construction du lien de confiance. 

 

- 2) L’Adaptation 

Moment clé, indispensable à l’arrivée d’un nouvel enfant. Elle sert à 3 choses : 

○ Préparer la séparation enfant-parents : Se familiariser progressivement avec la structure,  

avec les enfants déjà accueillis et l’équipe.  

○ Poursuivre la construction d’un climat de confiance : l’enfant et sa famille sont accueillis de 

façon individuelle, dans la pièce de vie. Les échanges entre la professionnelle et la famille, 

pendant que l’enfant joue, sont de nature à rassurer la famille concernant la sécurité des 

locaux, et la façon dont il va être pris en charge 

○ Mieux connaître l’enfant et ses habitude de vie : afin de garantir une continuité entre la 
maison et la structure. L’équipe utilise un outil la  « fiche des habitudes de vie » qui permet 
de noter toutes les informations nécessaires données par la famille et qui seront essentielles 
dans la prise en charge de l’enfant sur la journée. Cette fiche suivra l’enfant pendant toute la 
durée de son accueil et sera modifiée en lien avec son développement et ses besoins. 
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Comment cette période d’adaptation est-elle mise en place dans notre 

structure ? 

L’accueil se fait progressivement : facilitant l’enfant à prendre petit à petit ses repères.  La 

famille est présente lors du premier accueil afin que l’enfant se sente en sécurité. La 

professionnelle discute avec la famille autours des habitudes de vie. Les autres accueils sont 

proposés, de plus en plus long, où la famille n’est pas présente. 

La période d’adaptation est plus ou moins longue et est proposée, dans l’intérêt de l’enfant, 

pendant au minimum 1 semaine. 

La présence des « objets transitionnels » doudou/sucette est primordiale afin de sécuriser 

l’enfant lors des accueils au quotidien et d’autant plus lors de cette période d’adaptation. 

 
   

- 3) L’Accueil au quotidien 

 

Le temps des transmissions est un point clé pour favoriser un environnement sécurisant et 
serein pour tous. Ce temps-là permet d’individualiser la relation à la famille. 

Dès l’arrivée, une professionnelle accueille l’enfant et sa famille afin de prendre 
connaissance des informations importantes : sommeil, repas, état général mais également 
les évènements particuliers. Tous ces éléments sont importants afin d’apprendre à mieux 
connaître l’enfant et à mieux répondre à ses besoins. Ces éléments sont retranscrits sur une 
fiche de transmission quotidienne. 

Les événements particuliers « positifs » ou « négatifs » sont essentiels à porter à la 
connaissance de l’équipe afin de mieux appréhender les réactions ou émotions des enfants. 
L’équipe qui a connaissance de cet événement pourra en discuter avec l’enfant. C’est en cela 
qu’une continuité dans la prise en charge de l’enfant et qu’un lien de confiance famille-
équipe a tout son intérêt. 

De même, lors de l’accueil du soir, la professionnelle donne à la famille les informations sur 
la journée de l’enfant, avec des petites anecdotes. 

Le temps de la séparation. Accueillir l’enfant à la micro-crèche c’est le séparer de ses 
parents, sur un temps donné.  
 
L’équipe éducative a à cœur que cette séparation se déroule le plus sereinement possible. 
De ce fait, il est primordial que le parent explique à son enfant qu’il s’en va et surtout qu’il va 
revenir. Le climat de confiance induira la qualité de la séparation. Si le parent est serein, 
l’enfant le sera aussi. Pour cela, la séparation ne doit pas durer trop longtemps ; les 
professionnelles peuvent alors aider (l’enfant et/ou les parents) si elles estiment que la 
séparation s’avère compliquée. Si la séparation est difficile pour le parent, celui-ci peut 
également demander de l’aide à la professionnelle. Les objets transitionnels (doudou, 
sucette, …) pourront être donnés à l’enfant afin de rendre ce moment plus sécurisant.  
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L’équipe invite la famille à prendre le temps de dire au revoir à l’enfant, tout comme à 
prendre le temps les retrouvailles le soir !  

 

Pour conclure ce chapitre de l’accueil de l’enfant et de sa famille 

 

Le soutien à la parentalité 

Le climat de confiance qui s’installe entre les professionnelles et la famille induit des 
échanges quotidiens relatifs aux questionnements des parents au sujet de leur enfant.  
Des actions sont mises en place afin de nourrir ce lien de confiance famille-équipe et 
favoriser la rencontre avec les familles. 
 
Une posture professionnelle adaptée 
La posture des professionnelles se situe à un « savoir-faire » et un « savoir-être » auprès des 
enfants : disponibilité, écoute, respect et adaptation selon le rythme de chaque enfant.  La 
communication dans l’équipe est primordiale pour favoriser un accueil de qualité. 
 C’est aussi une écoute active du parent : amener le parent, par des questions ou 
suggestions, à trouver lui-même une réponse/solution la plus adaptée à la situation. 
 

 

►L’accompagnement éducatif de l’enfant dans son jeu et ses 

découvertes 
 

La charte d’accueil du jeune enfant énonce en principe 2 « J’avance à mon propre rythme et 

je développe mes facultés en même temps : pour moi, tout est langage, corps, jeu, 

expérience. J’ai besoin que l’on me parle, de temps et d’espace pour jouer librement et pour 

exercer mes multiples capacités » et en Principe 8 : « J’ai besoin d’évoluer dans un espace 

beau, sain et propice à mon éveil » 

Les enfants sont accueillis dans une seule salle d’accueil et ont des âges différents. L’intérêt 

de ce type d’accueil réside dans le vivre ensemble. Du fait des différences d’âges, un plus 

petit observe avec grand intérêt les actions du plus grand. Ceci est une source de stimulation 

très importante. Quant à l’enfant plus grand, ses capacités cognitives et motrices lui 

permettent de pouvoir aider un plus petit, le motiver, etc…  

- Le jeu  

Le jeu de l’enfant a un rôle important dans le processus de développement et 
d’épanouissement de l’enfant. Jouer est une activité naturelle pour un enfant et celui-ci a 
seulement besoin de temps, d’espaces et d’occasions pour s’amuser et laisser libre recours à 
son imagination. 

Le jeu permet à l’enfant d’acquérir de nombreuses compétences qu’il utilisera sans cesse 
pour continuer à apprendre et comprendre le monde qu’il l’entoure. L’application du jeu 
permet le développement intellectuel, social, sensoriel, moteur et favorise 
également l’apprentissage du langage. 
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- La place du « jeu spontané » 

Lorsque l’enfant est en situation de jeu « spontané », il met en action tout un système qui lui 

permet d’inventer, de s’organiser et de s’orienter vers ce qui lui plait. Dans un 

environnement sécurisé, l’enfant s’approprie comme il le souhaite les différents jeux et 

jouets qu’il a à sa disposition. Comme pour la motricité libre, il s’agit pour lui de naviguer 

librement d’une activité à une autre, de prendre le temps qu’il lui faut pour découvrir l’objet 

et s’amuser avec. 

Les intérêts de proposer à l’enfant d’accéder au jeu « spontané » sont multiples : 

- Développer la confiance en soi de l’enfant. Les enfants sont stimulés par leurs propres 

découvertes et leurs nouveaux apprentissages 

- Développer leur autonomie et leur créativité. En effet, les adultes sont généralement 

conditionnés à s’amuser avec un jouet d’une certaine manière. Au contraire, l'imagination 

des enfants n’a pas de limite ! Ils sont fiers d’eux lorsqu’ils découvrent une nouvelle utilité à 

leur jouet et inventent des mondes et des histoires qui leur sont propres 

- Avantage dans l’apprentissage de la vie en société de l’enfant. Le jeu « spontané » permet 

à l’enfant d’apprendre à contrôler ses émotions, interagir avec les autres, partager son 

espace et son matériel. 

 

Pour que l’enfant accède au  jeu « spontané » sans difficulté, l’équipe éducative de la micro-

crèche a réfléchi à des zones de jeux adaptées. Ainsi, nous avons pris le temps de choisir le 

matériel, les jeux et les jouets adaptés à l’âge, à l’intérêt et aux compétences de l’enfant, en 

quantité suffisante. En effet, s’il a trop de jouets devant lui, l’enfant va vouloir les tester 

tous, et va rapidement passer de l’un à l’autre sans se fixer. Il aura tendance à se lasser 

rapidement. Il est donc préférable de favoriser un nombre restreint d’objets et effectuer une 

rotation. L’enfant pourra ainsi (re)découvrir des jeux qu’il avait oubliés. Il est donc important 

pour nous de bien observer le comportement de l’enfant. Un jouet délaissé par l’enfant, 

lorsqu’il est retiré de sa vue pendant quelques jours, retrouve tout de son intérêt ! 

Les différents types de jeux sont disposés pour que les enfants puissent y accéder facilement 

et de manière autonome, sans avoir à demander à un adulte de le lui attraper.  

 

 

Quelle est la posture de l’adulte lorsque l’enfant est jeu libre ? 

L’intervention de la professionnelle est limitée. Nous adaptons une position « balancée », 

c’est-à-dire que nous laissons l'enfant faire ses propres expériences et découvertes sans 

tenter d’intervenir, tout en assurant une sécurité affective. L’observation bienveillante est la 
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clé ! L’équipe s’ajuste aux besoins de l’enfant : répondre aux interactions de l’enfant, sans 

pour autant chercher à diriger son temps de jeu et risquer de l’étouffer.  L’adulte est présent 

dans la pièce, maintien un regard sécurisant et reste en retrait. 

 

-L’aménagement de l’espace 

Les enfants, ayant des âges différents, ont des besoins différents. L’aménagement de la salle 

de vie permet à chacun de bénéficier de ce sont il a besoin. L’organisation est prévue en 

différents espaces. 

L’espace de jeux symboliques : 

Processus d’imitation permettant à l’enfant de s’identifier, à partir de 18 mois environ. 

L’enfant a un besoin d’imitation réciproque entre 2 et 3 ans (là où la communication verbale 

est encore limitée) : espace cuisine, nurserie (table à langer, poussettes, poupées/poupons), 

déguisements, animaux de la ferme, garage. Les enfants ont accès à du matériel en plusieurs 

exemplaires, dans les mêmes teintes pour réduire la sur-stimulation. L’espace est délimité 

visuellement, l’enfant peut y accéder par plusieurs endroits et l’espace ludique est mis en 

scène : table mise, poupons habillés, déguisement sur portique. Tout ceci incite l’enfant à 

investir l’espace. 

 

L’espace des jeux d’exercice/moteur : 

Jeux sensoriels et moteurs répétés pour le plaisir de s’exercer. Pour les plus petits (jusqu’à 1 

an environ), il y a un espace avec des tapis, miroirs et jeux de mise à la bouche importants 

pendant la première année : hochets, balles, livres. Pour les plus grands ayant un besoin de 

grimper, sauter, passer dessus-dessous, des modules de motricité sont proposés. L’enfant a 

besoin de mettre son corps en mouvement. L’équipe veille à ce que ce type de jeu soit 

présent à l’intérieur et également dans l’espace extérieur : tunnel, cerceaux, blocs. 

 

L’espace des jeux d’assemblage 

Le tout petit a besoin de réunir, de combiner. L’équipe éducative propose un espace de 

leggos, kapplas, perles, lacets, pâte à modeler, jeux de transvasement. 

 

L’espace des jeux de règles 

A partir de 2/3 ans. Cet espace est proposé de façon occasionnelle, sur un temps donné. 

L’équipe propose des jeux avec consignes simples et règles à respecter. La présence de 

l’adulte est donc nécessaire. Ce type de jeux se développe beaucoup à partir de 6 ans. 
 

L’aménagement de l’espace peut être modifié en fonction de l’âge des enfants, de leurs 

besoins. Ceci résultera d’une réflexion menée en équipe. 

 

Nous venons de le voir, le jeu « spontané » à toute son importance dans le développement 

de l’enfant. Il est également important que l’adulte fasse des propositions d’ateliers pour 

ouvrir l’enfant à des nouvelles acquisitions/compétences. C’est en cela que le Principe 4 de 
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la charte d’accueil du jeu enfant est important : « Pour me sentir bien et avoir confiance en 

moi, j’ai besoin de professionnels qui encourage avec bienveillance mon désir d’apprendre, 

de me socialiser et de découvrir » 

 

-Les ateliers semi-dirigés 

L’équipe éducative veille à proposer régulièrement des ateliers semi-dirigés, avec un petit 

groupe d’enfants, dans un espace prévu pour cela : tables et chaises à hauteur d’enfant. 

L’adulte propose, l’enfant est libre d’y participer ou non. Les ateliers proposés résulteront 

d’objectifs réfléchis en équipe. Un objectif est mesurable et est définis en fonction de l’âge 

des compétences de l’enfant. La durée de l’atelier sera différente d’un atelier à un autre et 

l’équipe s’adaptera. L’atelier semi-dirigé n’a pas forcément un rendu final. L’équipe 

éducative souhaite mettre en avant le plaisir que l’enfant a pendant son atelier (qui fera 

partie des anecdotes transmises à la famille), plutôt que s’attarder sur le rendu final. 

L’important ici est de partager avec la famille le moment : comment l’enfant a pris plaisir (ou 

non d’ailleurs), quelle compétence il a mis en avant, etc… 

 

Les ateliers semi-dirigés qui sont proposés répondent au besoin de manipulation, 

d’expérimentation du tout-petit : collage, peinture, pâte à modeler, à sel, atelier 

« patouille » 

Pourquoi privilégie t’on les ateliers « semi-dirigés » aux ateliers « dirigés » ? 

Pour notre équipe, il est primordial de différencier l’atelier « dirigé » et « semi-dirigé ». Nous 

prônons les ateliers semi-dirigés, étant donné l’âge des enfants accueillis. Avant 3 ans, nous 

l’avons déjà évoqué, le jeune enfant a besoin d’ateliers d’exploration, de tentatives, 

d’expériences. Il va faire des apprentissages dans tous les domaines et notamment le jeu et 

le jeu proposé par l’adulte. L’atelier semi-dirigé va être un moment proposé par l’adulte. 

L’adulte va permettre à l’enfant d’accéder à cet atelier mais le laisse le mener comme il le 

désire, avec ce qu’il souhaite mettre en expérimentation à ce moment-là. Bien évidemment, 

l’enfant peut laisser libre cours à son imagination mais dans un cadre défini par l’adulte. Par 

exemple : lors d’un atelier peinture, l’adulte propose à l’enfant de venir à l’espace dédié 

dans la salle, a le choix des couleurs, des outils. L’atelier peinture et les outils sont proposés 

par l’adulte, l’enfant décide les couleurs et les outils qu’il souhaite utiliser. L’adulte n’attend 

pas de résultat particulier final. 

Autonomie, libre choix de l’enfant, créativité sont des valeurs essentielles pour notre 

équipe. 

 

Le projet de l’équipe est de proposer aux enfants des ateliers/jeux faits maison, dans la 

mesure du possible, afin de pouvoir recycler et donner une nouvelle vie aux objets. Ceci est 

la résultante de notre engagement dans l’éco-label de la structure.  

 

Le principe 5 de la charte nationale d’accueil du jeune enfant met en avant le besoin de 

l’enfant d’avoir accès à des expériences culturelles, artistiques. « Je développe ma créativité 
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et j’éveille mes sens grâce aux expériences artistiques et culturelles. Je m’ouvre au monde 

par la richesse des échanges interculturels ». Afin d’élargir nos propositions éducatives, 

artistiques et culturelles nous faisons appel à des intervenants extérieurs : gym, lecture 

sonore, éveil musical africain, conte et comptines, séance lecture. Lien avec le Foyer 

logement du village afin de développer des rencontres intergénérationnelles. 

 

 

-Egalité fille-garçon 

Les stéréotypes de genre sont bien ancrés dans notre culture, dans notre éducation. Ces 

stéréotypes freinent considérablement la construction propre de l’enfant, son 

épanouissement et ses relations psychosociales. 

Alors un questionnement a émergé en équipe : comment favoriser l’égalité fille-garçon ? 

L’enfant, qu’il soit genré fille ou garçon, est accueilli de la même manière. Les espaces de 

jeux proposés et les ateliers semi-dirigés proposés, sont autant adaptés aux filles qu’aux 

garçons. Ce n’est pas l’adulte qui décide avec quoi l’enfant doit jouer, c’est plutôt l’enfant 

qui décide de s’orienter vers tel ou tel jeux. Un enfant fille pourra avoir accès aux voitures, 

garage ou établi. Un enfant garçon pourra avoir accès aux poupées/poupons, dînette.  

Mais pourquoi ? Tout simplement parce que l’enfant (qu’il soit fille ou garçon) a un besoin 

d’imitation, d’identification de l’adulte. 

Le principe n°7 de la Charte Nationale pour l’accueil du Jeune enfant met en avant ce besoin 

: « Fille ou garçon, j’ai besoin que l’on me valorise pour mes qualités personnelles, en dehors 

de tout stéréotype. Il en va de même pour les professionnel.le.s qui m’accompagnent. C’est 

aussi grâce à ces femmes et à ces hommes que je construis mon identité ». 

L’équipe éducative, dans sa relation avec l’enfant, qu’il soit genré fille ou garçon, transmets 

les mêmes valeurs sur la gestion des émotions, le respect de l’intimité de l’enfant, le respect 

de son identité, de ses besoins, de ses compétences.  L’équipe veille, tout au long de l’accueil 

de l’enfant ; à un âge où il commence à construire son identité ; à être vigilante dans cette 

sensibilisation et amènera, dans la mesure du possible, la famille à être dans cette 

dynamique. 

 

 

 

►Le sommeil  

Bien dormir a des conséquences sur la santé au quotidien. Le sommeil est nécessaire au 

développement cérébral de l’enfant, il améliore la concentration, il consolide les 

informations mémorisées pendant le temps d’éveil et ainsi favorise les apprentissages 

récents. Le sommeil régule la production des hormones : hormone de croissance, cortisol, 
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insuline et les hormones de l’appétit. Un manque de sommeil peut expliquer l’augmentation 

de l’obésité infantile. Le sommeil réduit le risque d’hypertension artérielle. 

Un manque de sommeil chez tout-petits est repérable. L’enfant chute plus que d’habitude, 

pleure, un comportement dit « agressif » se manifeste. L’enfant semble ne rien supporter et 

semble irritable.  Ou bien au contraire, l’enfant  s’isole du groupe. 

Nous avons un rôle en tant qu’équipe éducative dans la relation au sommeil de l’enfant. 

Il est primordial de respecter le rythme de chaque enfant. Tous les enfants ne sont pas 

couchés à la même heure ! Le sommeil de l’enfant est discuté lors du temps d’adaptation 

afin de connaître les habitudes, les rythmes, les rituels, etc… L’équipe éducative, connaissant 

tous ces éléments, accompagne au mieux chaque enfant. Une professionnelle est dédiée au 

sommeil des enfants et veille à ce que chacun bénéficie de ses « objets transitionnels » 

doudou/tétine, etc.. afin d’être en sécurité, en confiance et lâcher prise pour s’endormir. Le 

sommeil est vécu comme une séparation. De ce fait, l’enfant doit être en totale confiance et 

l’adulte doit être totalement disponible pour lui. 

Il y a 2 dortoirs dans notre micro-crèche où les enfants sont répartis en fonction de leurs 

besoins. La pièce est propre, aérée régulièrement, la température avoisine les 19° environ. 

Les couleurs des peintures et le mobilier ont été choisis afin de rendre une atmosphère 

chaleureuse et apaisante. 

Afin d’avoir une ligne de conduite commune, nous nous basons sur le « train du sommeil » 

afin de comprendre les phases de sommeil. 
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Le sommeil diurne est tout autant important que le sommeil nocturne. Le sommeil des 

enfants n’est pas limité, chaque enfant se réveille à son rythme. L’équipe éducative ne 

réveillera pas un enfant si celui-ci dort. Si l’enfant dort c’est qu’il en a besoin. Le sommeil en 

journée n’impacte pas le sommeil de la nuit, sauf si le sommeil de journée n’a pas été assez 

réparateur. Dans ce cas, l’enfant aura des difficultés à s’endormir le soir car il est trop 

épuisé. Nous mettons un point d’honneur au sommeil des enfants dans la structure car un 

sommeil de qualité permet à l’enfant de bien jouer, de bien manger, d’être en meilleure 

relation avec les autres. Un échange approfondi avec la famille à ce sujet pourra être engagé 

si besoin. 

 

-Le coucher des plus-petits 
L’accompagnement de ce temps de sommeil est très important car il peut être vécu comme 
une nouvelle séparation. La professionnelle adopte une attitude rassurante : des paroles 
douces, des gestes adaptées, et éviter toute stimulation qui pourrait empêcher l’enfant de 
s’endormir. La professionnelle prévient l’enfant qu’un temps de sommeil va lui être proposé, 
sa couche est changée si nécessaire, l’enfant est positionné dans une turbulette. La 
professionnelle fournit à l’enfant ces objets transitionnels et l’accompagne dans son lit en 
mettant en place les rituels. Les plus petits ne sont pas systématiquement bercés s’ils n’en 
ressentent pas le besoin. Nous travaillons dans l’objectif premier de mettre en confiance 
l’enfant afin que celui-ci, à l’aide de ses ressources personnelles, accède au sommeil seul 
dans un cadre serein. Bien sûr, l’équipe s’adapte à chaque enfant et un moment de 
bercement est proposé en cas de besoin. 
Lorsque l’enfant pleure, la professionnelle cherche à connaître la raison et ainsi donner à 
l’enfant une réponse adaptée. Un enfant qui pleure ne sera pas systématiquement levé mais 
dans un premier temps sécurisé. Il est alors important pour la professionnelle via 
l’observation de déterminer si l’enfant a suffisamment dormi, s’il faut le lever ou bien s’il 
peut réenclencher sur un nouveau cycle. Les transmissions tant avec les parents qu’entre 
collègues vont alors jouer un rôle important afin que tout le monde soit sur la même 
longueur d’onde. 

Un baby phone est installé dans le dortoir afin que les professionnelles puissent réagir 
lorsqu’un enfant se réveille ou lorsque l’un d’eux ressent le besoin d’une présence adulte. 
Les surveillances des temps de repos seront réalisées en respectant l’intimité et le rythme de 
chacun. 

 
- Le coucher des plus grands  

Pour les plus grands, le temps de sieste est proposé après le repas de 12h.  

Accompagnés par une professionnelle, les enfants vont se déshabiller tout seul, dans la 
mesure du possible, dans la salle de change, afin de favoriser leur autonomie, ou avec aide.  

En fonction de leur évolution concernant l’acquisition de la propreté, la professionnelle 
propose un passage aux toilettes. Un moment de changement de couche est proposé avant 
d’aller à la sieste. 
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Les enfants se regroupent pour un temps calme, munis de leurs objets transitionnels 
(doudou/sucette) avant d’aller au dortoir afin de diminuer le niveau sonore et l’excitation et 
ainsi favoriser un climat propice à l’endormissement. 

Ensuite, la professionnelle accompagne le groupe d’enfants dans le dortoir, où chacun à un 
lit. Le mobilier a été choisi par l’équipe afin de favoriser l’autonomie des enfants et leur 
confort. 
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Un baby phone est installé dans le dortoir afin que les professionnelles puissent réagir 
lorsqu’un enfant se réveille ou lorsque l’un d’eux ressent le besoin d’une présence adulte. 
Les surveillances des temps de repos seront réalisées en respectant l’intimité et le rythme de 
chacun.  Une fois réveillés, les enfants passent aux toilettes ou leur couche sont changées 
puis une professionnelle donne leurs vêtements aux enfants qui vont s’installer dans la salle 
de vie afin de s’habiller seul ou avec de l’aide.  
 

Le temps de réveil est respecté par les professionnelles c’est-à-dire que si un enfant a besoin 
d’un temps plus long que les autres pour se réveiller ; celui-ci pourra le prendre. De même, si 
l’enfant a besoin d’un câlin ou autre lors de son réveil, les professionnelles seront présentes 
pour répondre à leur demande. 

Pour tous les enfants, le temps de sieste sera retranscrit sur la fiche de transmission afin de 
tenir informée la famille lors de l’accueil du soir. 

 

►Le repas 

Le temps du repas est une étape importante de la journée. Encore immature, le jeune enfant 
dépend de l’adulte pour répondre à ce besoin vital. Le temps du repas, important sur le plan 
nutritionnel et un moment de regroupement des enfants. De ce fait, il revêt une signification 
affective et sociale.  C’est un moment de plaisir, convivialité, échanges et découvertes de 
nouvelle saveur. L’autonomie de l’enfant est privilégiée. 

 

Une relation individuelle privilégiée.  

 

Pour les bébés, encore nourri au biberon, l’enfant sera accompagné par une professionnelle 
qui se consacrera intégralement à lui. L’enfant, manifestant son besoin d’appétit, est 
informé par la professionnelle que son biberon va être en court de préparation. Lorsque 
celui-ci est préparé, la professionnelle bénéficie d’un siège adapté et confortable afin de 
s’installer avec l’enfant. Moment de relation privilégiée, la professionnelle veille à rendre ce 
moment agréable pour l’enfant : sourire, échanges verbaux. Des pauses sont proposées si 
l’enfant en ressent le besoin. L’équipe suit les directives parentales : biberon chauffé si 
besoin. Nous utilisons l’eau du robinet car celle-ci ne représente pas de danger pour l’enfant 
à l’endroit où la micro-crèche est implantée. L’enfant est positionné sur une chaise haute, 
temporairement, afin de lui faciliter sa digestion. 

 

Pour les plus grands 

Un temps calme pourra être proposé aux enfants afin de passer du moment de jeu au 
moment calme du repas. En fonction de l’âge, l’enfant est installé soit à table sur une chaise, 
soit sur un fauteuil avec tablette. L’enfant est invité à se rendre en autonomie à l’espace 
repas. L’ambiance au moment du repas est chaleureuse, calme, douce.  
 

Pour les enfants qui ne font plus de sieste le matin, le repas est donné vers 11h30 après être 
passés aux toilettes et lavage de mains.  
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Pour les plus grands, il sera proposé aux enfants un système de self où chacun prendra son 
assiette et ses couverts pour aller s’installer à table. De plus, l’enfant pourra se servir lui-
même sous le regard de l’adulte qui l’encourage et le valorise.  
La professionnelle aide l’enfant à gérer les quantités et lui proposera de se servir une 
deuxième fois plutôt que d’en prendre trop au premier service. Petit à petit l’enfant aura 
connaissance de ses besoins en terme de quantité et pourra alors être autonome. 
 Il est important de faire confiance à l’enfant, il se sent alors valorisé. Si l’enfant ne souhaite 
pas se servir seul, l’adulte le fera à sa place.  
Lorsqu’il manifeste le désir de manger seul, l’adulte lui propose la cuillère, tout en l’aidant 
avec une autre cuillère. Ce dernier respectera également le besoin du petit de toucher et 
découvrir la texture des aliments avec ses mains mais également de manger avec ses mains. 
Progressivement, avec l’évolution de sa motricité, la cuillère prendra plus d’importance. 
  
Lors de la construction de la micro-crèche, nous avons prévu d’inclure une auge à hauteur 
d’enfant afin que l’enfant se lave avec un gant humide les mains et la bouche. Un miroir est 
disposé afin de faciliter ce geste pour l’enfant. Pour les plus petits, c’est la professionnelle lui 
lui procure ce geste tout en le prévenant et en verbalisant ce qu’elle est en train de faire. 
 

Les informations concernant le repas de l’enfant : l’heure et ce qu’il a mangé sont 
retranscrites dans la fiche de transmission afin de fournir l’information à la famille lors de 
l’accueil du soir. 
 

La diversification alimentaire  
 

Elle se réalise en premier lieu à la maison, avec le ou les adultes de références : le ou les 
parents. Ceci concerne l’introduction des aliments mixés ainsi que l’introduction des 
morceaux. 
Tout problème d’allergies fait l’objet d’un Protocole d’Accueil Individualisé (PAI) et les 
régimes particuliers (sans porc, hallal ...) sont respectés.  
Les familles ont connaissance des menus chaque semaine, par voie d’affichage sur les portes 
d’entrée des espaces des enfants, afin de leur permettre d’équilibrer les repas du soir avec 
ceux du midi.  
Chaque enfant est toujours informé de ce qu’il va manger. Les aliments présentés ne sont 
jamais mélangés pour lui permettre d’associer le goût et la couleur et distinguer les 
différences de textures. 

 

Les repas sont réalisés par un prestataire « NOS INVITES » qui respectent les engagements 
de la loi EGALIM : 25% de produits issus de l’agriculture biologique ; 9% de produits Bleu 
Blanc Cœur (BBC) et issus de la Pêche responsable ; 20% de produits issus d’une exploitation 
à Haute Valeur Environnementale (HVE), d’une Appellation d’Origine Protégée/Contrôlée 
(AOP/AOC) ou d’un Label et privilégie les produits locaux. 
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NOS ACTIONS CONCRÈTES DANS VOTRE RESTAURANT  
Nos invités s’engagent 

 

1. Achats De Produits Locaux Et Utilisation Des Circuits Courts 

 

2. Utilisation De Produits Bio 

 

3. Affichage Des Produits Locaux, Bio Ou Labellisés Sur Les Menus 

 

4. Sensibilisation Au Gaspillage Alimentaire 

 

5. Tri Et Traitement Des Déchets 

 

6. Choix De Produits D’entretien Peu Polluants Et Dégradables 

 

7. Gestion Des Fluides (Eau, Gaz, Électricité,Vehicules) 

 

8. Prévention Des Risques Au Travail Et Formation Continue Des Équipe 

 

►Les temps de soins 

Le moment de change, appelé temps de « soin » est un moment important de 
communication avec l’enfant où chaque geste est verbalisé afin de le prévenir de ce qui va 
être fait. Il s’agit d’une relation privilégiée où la sécurité affective et physique est respectée.  

Tous les soins réalisés sont en cohérence avec un protocole d’hygiène, validé par le Référent 
Sanitaire et Accueil inclusif de la crèche :  

 
o Lavage des mains avant et après chaque soin  

o Serviette personnelle à chaque enfant et changée tous les soirs  
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o Pliage des serviettes avec comme code : étiquette en haut à gauche afin de respecter le 
coté tête du coté siège.  

o Désinfection des tables de change entre midi et 14h et à la fin de la journée  

o Lavage de nez ou DRP (désobstruction rhino-pharyngée) selon un protocole infirmier  
 

-Le moment de change de couche est réalisé aussi souvent que nécessaire. L’enfant est 
toujours prévenu en amont, notamment s’il est occupé à un jeu.  La professionnelle lui 
laissera le temps de finir avant de l’inviter à nouveau. Le déroulement est verbalisé à l’enfant 
afin de le rassurer et lui apporter un moment agréable. La disponibilité et l’attention de 
l’adulte sont entières.  
La salle de change est équipée d’un escalier pour permettre à l’enfant, qui est en capacité, 
de monter seul sur la table à langer et d’être ainsi acteur du change. Dans cette continuité 
nous accompagnons les plus grands vers l’autonomie en leur proposant de se déshabiller 
seuls avant de leur proposer le passage au pot ou aux toilettes. 

 

-L’acquisition de la propreté est une étape importante dans le développement de l’enfant. 

Elle doit être amenée dans le respect de la maturation physiologique (maîtrise des 

sphincters) et psychologique (l’enfant doit être prêt) et ne pas être perçue comme une 

contrainte. Lorsque l’enfant est prêt, l’accompagnement de l’enfant débute dans un premier 

temps avec les parents. Cet accompagnement est alors poursuivi à la structure. Un échange 

au préalable entre la famille et l’équipe est nécessaire afin de construire ensemble 

l’accompagnement qui est proposé à l’enfant. La proposition du pot ou toilettes est faite par 

l’adulte. L’enfant y accède seulement s’il le désire. Quand l’enfant est prêt, il peut accéder 

en autonomie aux toilettes, sous le regard de l’adulte. Les toilettes sont à hauteur d’enfant 

et sont séparés par une cloison afin de respecter l’intimité de chacun. 

- La gestion des petits « bobos » 

En cas de petites blessures, nous disposons d’une trousse de premiers secours afin de 
prodiguer les soins adaptés aux enfants. En cas de « bobo » plus important, nous suivrons le 
protocole en cas d’urgence mis en place et validé par le référent Santé et Accueil Inclusif de 
la structure.  
La directrice fera signer au préalable aux parents une décharge pour autoriser l’équipe à 
prodiguer les gestes de premiers secours et en fonction de situation à contacter les services 
d’urgences si besoin.  
 
 

- L’administration de médicaments  
 

En cas de fièvre ou autres symptômes, les parents sont immédiatement prévenus et 
les professionnelles appliquent les protocoles médicaux après accord de la responsable. 

 
En général, l’accueil d’un enfant n’est pas souhaité pendant la phase aiguë de la 

maladie. 
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Aucun traitement ne sera administré pendant le temps d'accueil, hormis dans le cadre d'un 
P.A.I. (protocole d’accueil individualisé) et l’application des protocoles médicaux élaborés 
par le médecin référent de la structure. 

Nous conseillons donc un traitement médicamenteux avec deux administrations : une 
le matin et l'autre le soir. 

Les professionnels médicaux ou paramédicaux peuvent intervenir, à la demande des 
parents et en accord avec la directrice, dans le service. 
 
- L’administration de tout médicament se fera en accord avec les protocoles de la structure.  

- (ref PROTOCOLE DETAILLANT LES MODALITES DE DELIVRANCE DE SOINS SPECIFIQUES, 
OCCASIONNELS OU REGULIERS, LE CAS ECHEANT AVEC LE CONCOURS DE PROFESSIONNELS 
MEDICAUX OU PARAMEDICAUX)  
 

Toute maladie contagieuse pouvant entraîner une éviction, doit être justifiée d’un certificat 

médical, précisant la durée de l’éviction, établi soit par le médecin traitant de l’enfant, soit 

par le référent Santé et Accueil Inclusif. 

► Le contact avec la nature 
Notre structure, du fait de son implantation au calme, est propice au jeu en extérieur. 

Comme le stipule le principe 6 de la charte d’accueil du jeune enfant : « Le contact réel 

avec la nature est essentiel à mon développement. » 
Les jeux extérieurs en plein air sont mis à disposition des enfants, des actions autour de la 

nature avec par exemple la mise en place d’un petit jardin, la cueillette de fleurs, 

promenades autour de la crèche, sorties extérieures, sont autant d’occasions de permettre à 

l’enfant d’être en contact avec la nature. Dans la mesure du possible, nous proposons 

chaque jour une sortie dans l’espace extérieur : prendre l’air, se défouler : tout cela est 

important pour le bien-être de l’enfant et des professionnelles qui les accompagne. L’éco-

label qui sera délivré pour la structure prône le contact de l’enfant avec la nature. 

 

Il est important pour l’équipe d’accueillir des stagiaires afin de partager nos connaissances, 
et notre expérience mais également pour former nos futurs collègues.  
Le stagiaire accueilli aura, dans un premier temps, une posture d’observateur puis une place 
plus active mais en aucun cas il remplacera le personnel.  
Les familles seront averties de la présence de stagiaire via le panneau d’affichage de l’entrée 

avec une présentation de ce dernier accompagnée d’une photo. Il est primordial que les 

familles soient au courant des différents professionnels ou acteurs qui travaillent ou se 

forment au contact de leurs enfants. 

 

Participation des familles à la vie de l’établissement 
 

La structure est un service public. En tant que service public, elle s’appuie sur les valeurs de 

laïcité, neutralité, en accueillant sans distinction toutes les familles et les enfants qu’elle que  
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soit leurs cultures, croyances, catégories sociales, ainsi que celles et ceux porteurs de 

maladies chroniques ou handicap. 

 
La période d’adaptation proposée aux familles et l’accueil journalier proposé par l’équipe 
permettent ont pour objectif de permettre à chaque famille de se sentir accueillie, en 
confiance et prise en compte dans l’accompagnement de l’enfant. 
 
Un panneau d’affichage est à disposition des familles dans la structure. 

 
Un dialogue permanent entre les professionnels et les parents a pour objectif de permettre 
une meilleure connaissance du respect des règles de sécurité, d’hygiène et des périodes de 
repos. Le temps d’accueil lors de l’arrivée ou du départ sont privilégiés afin de favoriser de 
vrais échanges avec les familles, nécessaires pour un bon accompagnement de l’enfant 
 
Les parents sont conviés aux temps festifs de la structure et peuvent aider l’équipe à la 
préparation de ces temps. 
 
Les parents ayant un savoir-faire qu’ils souhaitent partager peuvent en concertation avec 
l’équipe mettre en place des animations. 
 
Les parents sont également invités pour certaines activités et sorties s’ils le souhaitent. 

 

Conclusion 

Tout au long de la création du projet de la Micro-crèche « Ô jardin des merveilles» l’équipe 
s’est réunie à plusieurs reprises.  
Il était important pour nous de travailler ensemble à l’organisation de cette nouvelle 
structure. Chaque membre de l’équipe a eu une place active dans les réflexions qui ont été 
menées. 
Différents points sont, pour l’équipe, importants au bon déroulement du fonctionnement : le 
respect du rythme de l’enfant et notamment à travers le sommeil, l’accompagnement de la 
parentalité, l’accueil de la différence et enfin la communication.  
Nous avons à cœur que chaque famille et chaque enfant se sente accueilli et en confiance. 
Les temps de formation sont pour nous essentiels afin d’ajuster nos pratiques pour 
poursuivre cette quête de relation bienveillante et authentique. 
La communication est un élément essentiel. Elle est primordiale au quotidien, qu’elle soit 
entre professionnelles, mais aussi avec les familles et les enfants. 
Nous avons à cœur de proposer un environnement sain pour les enfants et les familles. Nous 
avons choisi d’exercer nos fonctions dans cette structure, eco-labelisée, afin de transmettre 
notre sensibilisation environnementale aux enfants et familles. De simples petits gestes ont 
un impact sur l’environnement et peuvent être réalisés dès le plus jeune âge. 
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PROJET SOCIAL ET DEVELOPPEMENT DURABLE 

 

 Historique du Projet Petite Enfance 

 
La Communauté de Communes Pays Ségali (PSC) est issue de la fusion de deux anciennes 
communauté de communes, celle du Pays Baraquevillois, du Naucellois et de trois 
communes (Cassagnes-Begonhes, Calmont et Sainte Juliette-sur-Viaur) faisant partie de 
l’ancienne communauté de communes Céor-Viaur-Lagast. 
 
 

  
 
 
 
 Pays Segali communauté est gestionnaire des accueils collectifs du territoire depuis 2018. La 
politique Petite Enfance de ce territoire tient compte d’une forte dynamique 
démographique et s’attache à offrir aux familles des services correspondants à leurs besoins. 
  
Colombiès est une commune étendue, elle compte 928 habitants en 2023. Elle est traversée 
par la RD 911, axe majeur qui dessert l'ouest du territoire, vers le Pays Villefranchois. Depuis 
la réalisation du contournement de Baraqueville par la RN88 en double deux voies, la 
commune est à 30 min de Rodez.  
 
La commune de Colombiès possède une école qui accueille 54 enfants (rentrée 2022-2023), 
la micro-crèche sera idéalement située au coeur du village face à cette école.  
Sur le plan de l’urbanisation, la commune dispose de 28 logements locatifs et 3 lotissements 
avec une offre de 27 lots (11 lots déjà pourvus).  
Il y a 33 entreprises (artisans, entreprise TP ou agricoles, services tertiaires etc…) sur la 
commune de Colombiès et une vingtaine d’associations. Ce qui révèle un réel dynamisme.  
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De plus, la MARPA (Résidences séniors autonomie & sécurité) située également au centre 
bourg accueille 23 résidents et 6 employés.  
Colombiès est entourée de plusieurs communes, Boussac, Castanet, Moyrazès et Pradinas 
qui couvrent la partie Nord-Ouest du territoire Pays Segali. 
 
Les naissances pour la commune de Colombiès sont depuis 2018, en moyenne de 6 
naissances par an.  
 
Idéalement située, la micro-crèche pourra desservir les communes avoisinantes ; les familles 
qui travaillent vers le pays ruthénois pour les communes de Castanet et Pradinas et les 
familles travaillant sur le Pays Villefranchois pour les familles de Boussac, Moyrazès et 
Baraqueville. La structure, conçue en ossature bois et mûr de paille, est innovante et 
représentative de ce qui peut se faire de mieux du point de vue de la performance 
énergétique et environnementale. En prenant en compte, le bien-être et la santé des 
enfants et professionnels qui y travaillent (recherches de peu d’émission de substances 
nocives).  
 

Partenariats 

 

Les partenariats de la structure vont se créer petit à petit. La micro-crèche se situe en face 
de l’école et du centre de loisirs. 
 
Des intervenants extérieurs viennent au sein de la structure, comme Anani, chanteur et 
musicien africain, Sandrine Lucas, Educatrice de Jeunes Enfants intervenante culturelle, 
Angélique Lesage, psychopédagogue, ou encore une consultante en parentalité. Tous ces 
intervenants sont présents pour des temps auprès des enfants, des parents ou 
professionnels.  
D’autres partenariats seront tissés au cours de l’évolution de la structure, notamment au 
sein du village. 
 
 

 5ème structure d’accueil du jeune enfant du territoire 

La micro-crèche de Colombiès est la 5ème structure d’accueil du jeune enfant du territoire 
Pays Ségali. Les autres se situent à Baraqueville, Naucelle, Salan et Ceignac. 
 
Sur la commune de Colombiès, on compte à ce jour (fin 2023) 2 assistantes maternelles en 
activité, dont 1 est en situation d’activité-retraite. 
  
 
 

DEVELOPPEMENT DURABLE 

 

Présentation de l’organisme Label-vie 
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Créée en 2009, Label vie accompagne les structures d’accueil de la Petite Enfance et de 
l’Enfance dans une démarche de transformation écologique et sociale. Cette démarche vise 
à préserver l’environnement et l’humain à travers la mise en place d’actions concrètes sur le 
terrain lors du projet de création du lieu d’accueil puis lors du fonctionnement. 

De manière continue et progressive, les lieux de vie agissent en faveur de l’environnement 
en déployant des pratiques moins consommatrices de ressources et moins polluantes et en 
faveur de l’humain en déployant des pratiques favorisant la santé et l’inclusion de chacun. 
Ces actions ne peuvent exister qu’à travers un engagement collectif impliquant tous les 
acteurs de la structure : l’équipe, les enfants, les parents, les partenaires, les acteurs de 
l’écosystème. 

 

La structure est en cours d’éco-labelisation. 

 

Un bâtiment en ossature bois et mur de paille 

La structure, conçue en ossature bois et mûr de paille, est innovante et représentative de ce 

qui peut se faire de mieux du point de vue de la performance énergétique et 

environnementale. En prenant en compte, le bien-être et la santé des enfants et 

professionnels qui y travaillent. 

 

Tri des déchets et économie de l’eau 

Nous souhaitons réduire la production de nos déchets et réduire le gaspillage. L’eau non 
consommée ne sera pas jetée dans l’évier mais réutilisée pour notre potager. Les contenants 
alimentaires sont réutilisés pour les ateliers proposés aux enfants. Nous aurons plusieurs 
poubelles afin de pouvoir trier les déchets : poubelle noire, poubelle jaune et poubelle pour 
le verre. 

 

Réduire, dans la mesure du possible, l’utilisation du plastique 

Les jeux/ jouets proposés aux enfants sont majoritairement en silicone ou bien en matière 
végétale.  Nous proposons aux enfants de la vaisselle en dur : verre, acier, inox.  

Concernant le textile : nous utilisons des sur-chaussures, des serviettes et gants en tissu qui 
seront lavées quotidiennement. 

Le textile choisi avec la norme : 

OEKO-TEX® Standard 100 (Avec cette certification OEKO-TEX, délivrée par un organisme 
européen reconnu et indépendant, nous garantissons la non toxicité de la grande majorité de 
nos tissus ainsi que leur caractère non allergisant. Cette certification est plus drastique que 
la règlementation européenne REACH car elle requiert l’interdiction de certains produits) 
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 Global Organic Textile Standard (GOTS)  

(Nos fibres textiles sont certifiées au Global Organic Textile Standard ( GOTS ). Ce dernier est 

le fruit d’une collaboration entre les principaux acteurs dans le domaine de la normalisation. 

Elle a pour but de définir des exigences reconnues dans le monde entier et permettant ainsi 

de garantir la qualité biologique des textiles pour offrir une garantie fiable au 

consommateur. Certification de la filière textile à la source : Les producteurs de fibres ( 

agriculteurs ) doivent être certifiés selon une norme agricole biologique nationale ou 

internationale reconnue et acceptée dans le pays où le produit fini est vendu. L’agriculture 

biologique tend à réduire l’usage des pesticides et ainsi diminuer la pollution des cours 

d’eau.En synthèse, ce sont bien les composants de nos produits qui sont soumis aux normes 

et non pas le produit fini, ce qui garantit une surveillance sur l’ensemble des produits de nos 

gamme) 

 

Les textiles qui ne sont pas labelisés sont en 100% coton bio. 

 

Réduire nos consommations énergétiques 

L’utilisation du sèche-linge ne sera qu’en cas de nécessité : en période hivernale et en cas de 
besoin de linge dans l’immédiat. 

LOI EGALIM 

La loi EGalim, s'appelle en réalité “loi pour l'équilibre des relations commerciales dans le 
secteur agricole et alimentaire et une alimentation saine, durable et accessible à tous”. Il 
s'agit d'une loi française de 2018 issue des États généraux de l'alimentation lancés en 2017.  

La loi issue des États généraux de l'alimentation poursuit trois objectifs :  

- Payer le juste prix aux producteurs, pour leur permettre de vivre dignement de leur 
travail  

- Renforcer la qualité sanitaire, environnementale et nutritionnelle des produits ;  

- Favoriser une alimentation saine, sûre et durable pour tous.  

La loi EGalim, promulguée en novembre 2018, vise à améliorer la qualité des repas servis 
dans la restauration collective publique et privée. L’objectif fixé au 1er janvier 2022 était 
d’atteindre un taux d’approvisionnement de 50% de produits durables et de qualité, dont 

20% de produits issus de l’agriculture biologique. 

En ce qui concerne les établissements du jeune enfant, ils devront se mettre en conformité 

au plus tard le 1er janvier 2025. Notamment sur l'utilisation de contenants alimentaires de 

cuisson, de réchauffe ou de service en matière plastique qui sera interdite dans les services 

de restauration collective d'établissements scolaires et universitaires, ainsi que des 

établissements d'accueil des enfants de moins de 6 ans. 
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